
 
                                                                                                                        

 

14 novembre 2017 

Depuis quelques mois, la direction centrale de PSA a opéré un virage brutal dans sa politique 

contre les militants CGT en portant ses attaques sur le terrain judiciaire. 

A PSA Mulhouse : six militants CGT ont été mis en examen et ont déjà été auditionnés deux fois par une 

juge d’instruction. Ils sont accusés d'avoir distribué un tract syndical jugé diffamatoire par la direction.  

Le local syndical CGT, situé dans l’usine a fait l’objet d’une perquisition de la BAC suite au dépôt de plainte 

de la direction. Du jamais vu à Mulhouse. 

A PSA Poissy : Le 7 juillet dernier, suite à une plainte de la direction, Farid Borsali, secrétaire CGT a été très 

lourdement condamné à 6 mois de prison avec sursis et 2 600 € d’amende pour une fausse accusation de 

violence. Le jugement est en Appel et non appliqué (date de l’audience non encore connue). 

Après avoir passé 9h en garde à vue, neuf militants CGT, sont assignés au tribunal correctionnel de Versailles  

pour avoir discuté pendant 17 minutes dans le bureau d’un chef d’équipe afin de faire respecter les restrictions 

médicales d’un cariste revenant d’arrêt maladie suite à une opération du genou. 

La direction a porté plainte pour séquestration et violence psychologique en réunion. 

Les neuf militants risquent 5 ans de prison ferme et 75 000 € d’amende ! 

 

Quand la direction s’attaque aux militants CGT, c’est qu’elle compte s’attaquer à l’ensemble des salariés. La 

direction menace déjà de baisser les salaires de l’équipe de Nuit avec la Nuit partiel en avril, de sous-traiter la 

Logistique et de supprimer des emplois… 

Face à ces attaques arbitraires contre la CGT, des personnalités se mobilisent et prendront la parole lors 

du rassemblement : Gérard Filoche, Pierre Laurent, Jean-Luc Mélenchon, Philippe Poutou, 

Nathalie Arthaud, Frédéric Lordon (économiste)…  

De nombreux élus du PCF/FDG et de la FI (Clémentine Autain, Alexis Corbière, Eric 

Coquerel, …), des délégations CGT de toutes les usines PSA de France seront présentes 

ainsi que de militants syndicaux de toute la France. 

La CGT appelle à la grève pour se rendre au rassemblement 

jeudi 16 novembre à 11 h à Versailles place André Mignot 

Départ collectif en bus à 10h parking B3. Retour à 14h30 
 

Pour la défense des libertés ouvrières et syndicales 

Rassemblement de soutien aux 9 militants 

CGT assignés en Correctionnel à Versailles  
PSA Poissy 

 

 



Equipe de Nuit à temps partiel,  

la CGT vous informe et vous dit la vérité 
 

Suspension de la nuit et samedi travaillé pour la 12 : cherchez l’erreur ! 

La direction a décidé de suspendre l’équipe de nuit pendant 3 semaines en novembre. Sans équipe de nuit, 

elle a du mal à assurer la production.  

Elle casse les pieds aux salariés de la nuit en changeant leurs horaires dans des délais courts, pour ensuite 

pourrir les week-ends de ceux de la 12 avec un samedi gratuitement 18 novembre (compteur modulation).  

Avenant au contrat de travail : une technique de charlatan et moins de droits 

Vendredi 3 novembre, la direction a donné aux salariés de la nuit un avenant au contrat de travail daté du 

31octobre. Elle a fait exprès de le transmettre tardivement pour qu’il soit signé dans la précipitaion. 

La direction a mis la pression pour que cet avenant soit signé le jour même ou pour le lundi suivant. 

Quand on essaye précipitamment de forcer la main à ce point, comme un marchand de tapis, c’est qu’il y 

a escroquerie.  

Cet avenant précise que l’on est volontaire pour être en équipe de nuit à 35H de 27/11/17 au 28/02/18. Il 

est renouvelable ensuite pour un durée limité de 3 mois voire moins. La direction se réserve le droit après 

le 28/02/18 d’instaurer la nuit à temps et salaires partiels.  

Le délai de prévenance pour mettre fin à l’équipe de nuit n’est plus que de 1 mois au lieu de 2 mois 

auparavant. 

La suspension de l’équipe de nuit prépare une transformation importante de l’usine  
En avril la cadence passera de 55 à 38 véhicules/heure. Pour les 3 équipes, ce sont des suppressions de 

postes et des surcharges de travail. En passant à temps partiel, la Nuit fera le complément de la production 

de la 12 et de la 22 sur les 5 nuits de la semaine. Les salariés de Nuit pourront alors travailler plus de 

28h30, voir jusqu’à 35h.  

Une équipe de nuit sous payée : qui dit temps partiel, dit salaire partiel !  
Avec la Nuit à temps partiel, le salaire de base (en haut à gauche de la fiche de paye) va baisser 
automatiquement. Il sera non plus calculé sur 35h mais sur 28h30. La prime de nuit ne sera plus calculée 

sur 35h mais sur 28h30. Au total, c’est une perte de 3 à 400 € par mois ! Inacceptable ! 

Les heures travaillées au-delà de 28h30 ne seront pas payées à la fin du mois mais stockées dans un 

compteur. Les salariés pourront alors être payés à la fin de l’année si le compteur n’aura pas été vidé 

entre-temps par des H-. Bonjour l’arnaque ! 

Concernant l’ACCAC, la direction refuse de s’engager à ce qu’elle soit calculée sur 35h et non sur 

28h30.  
 

Demandons des explications à la direction sur ces projets d’organisations des 

équipes.  

Exigeons le maintien de l’équipe de nuit à 35h payées 35h,  

la fin des samedis et des dimanches obligatoires et gratuits. 

La famille multimilliardaire Peugeot siphonne les fonds publics 

Les 3 semaines d’arrêt de l’équipe C correspondent à une semaine d’arrêt total de l’usine. Comme chaque 

année le but est de payer moins d’impôt en diminuant les stocks sur les parkings pour fin décembre. 

Comme si cela ne lui suffisait pas, en parallèle de ces 3 semaines de « suspension fiscale », PSA a fait une 

demande d’allocation chômage et d’aide à la formation auprès de l’Etat. Beaucoup de salariés travaillent 

à leur poste habituel, font du 5S, peignent des portes, des rambardes etc…Et tout le monde est à l’usine, 

personne au chômage…  

Pour chaque salarié déclaré en formation, PSA se fait indemnisé 7,43 € de l’heure.  

Faites le calcul. Au moins on sait à quoi servent nos impôts : à engraisser Peugeot ! 


